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Alnus 0,09 Centauree 0,09
Graminees 27,60 Cvperacees 34,60
Cichoriees 7,65 Mousses 0,29
Anthemidees 1,76 Selaginelle 4,31

Chenopodiacees 1,17 Fougeres diverses 1,64

Caryophvllees 0,09 Athyrium 1,17

Elle appelle quelques remarques:
1. L'Epicea ne figure pas dans les pollens, bien que les restes ma-

croscopiques en soient abondants.

2. La presence &Ephedra est tres interessante. L'espece qui serait
le plus conforme au milieu general du niveau 5 est Ephedra helvetica

C.-A. Meyer.
3. L'ensemble des vegetaux indique bien un milieu de type alpin

oü les Graminees et les Cyperacees dominent. Elles accompagnent des

bouquets de Coniferes auxquels se joignent Belula, Salix, Corylus,
Alnus. C'est le melange de prairies, de megaphorbiees et de bouquets
d'arbres que nous avions signale par la seule analyse de la faunule

malacologique.
Le complement de Mme A. Leroi-Gourhan permet de se faire une idee

plus precise des biotopes quaternaires de la faunule malacologique,
c'est lä un fait nouveau et dont l'importance ne doit pas etre sous-
estimee. Qu'elle en soit vivement remerciee.

Jacques Martini. — Presence de l Ypresien dans le massif des Bauges

Savoie).

11 est bien connu, par la litterature classique, qu'apres la regression
des mers ä la fin du Cretace, la region des chaines subalpines de Savoie

a subi deux invasions marines. La premiere, au Lutetien superieur, fut
rapidement suivie d'une regression ä la fin de cet etage. La seconde

debuta au Priabonien dans la zone interne des chaines pour se terminer
au Rupelien plus ä l'exterieur.

Lors des recherches en vue d'une these nous avons mis en evidence
des couches marines et transgressives sur le substratum cretace, mais
ravinees ä leur tour par les couches ä grandes Nummulites, temoignant
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ainsi d'une premiere invasion ante-lutetienne. Ce sont ces depots qui
feront l'objet de la presente note.

Ces couches s'observent dans deux regions distinctes: d'une part la
Montagne du Charbon, d'autre part la partie sud de la vallee d'Aillon.

Examinons tout d'abord le premier groupe d'affleurements.
Une bonne coupe s'observe 1 km 200 au SW du chalet du Planay

(File xxxiv-32, coord. 899.250/86.400).S ur le Cretace superieur trans-

gressent des calcaires plus ou moins greseux, zoogenes (a), passant au
sommet ä des gres tres glauconieux (b) (voir figure). Le sommet de ces

Priabonien

Lutetien sup.

Ypresien

Cretace sup.

8ricbe i ciment de calcaire a cyanophycees mjec-
tant fa Lutetian

Calcaire detritique. greseu jr. a rares Nummutites

Calcaire greseux glaucomeu* ä grandes Nummuhtes.

Conglomerat de base a sile» impregnes de glaucoma

Ores tres gtaucomeus a petites Nummutites et As-
sihnes riebe en Microcodiurn

[- Alveobnes

Gres calcaires cakaires greseu* avec passees marno -
greseuses petites Nummutites abondantes bancs de

Microcodium

Calcaires en plaquettes, injectes de Microcodium
sur une epaisseur de to m environ

couches est ravine par le conglomerat ä patine verte, caracteristique de

la base des couches a grandes Nummulites. Notons la presence de Micro-
codium, en plus ou moins grande abondance, dans l'ensemble de la coupe
(du Cretace au Priabonien). Sans s'etendre sur ces curieuses formations
organiques, notons cependant leur aspect anormal, faisant penser ä une
mise en place tardive et postsedimentaire. Elle consiste en masses irre-
gulieres et ramifiees, mouches, croütes enrobant les elements clastiques,
longs filonnets stratifies. Ce caractere est tres net, parce que facilement
observable pour le Cretace superieur. Les Microcodium forment de

belles masses, d'aspect concretionne, introduites per descensum, banc

par banc, dans les calcaires en plaquettes. Ici il est manifeste que les

Microcodium ne sont pas en place. De plus, dans les autres gisements
savoisiens, on trouve toujours les Microcodium dans le substratum ere-
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tace superieur, au voisinage de la transgression tertiaire, quel que soit
le niveau de ce Cretace superieur (Roc de Chere, Le Chatelard, Arclosan).

La faune est constitute surtout par des grands foraminiferes: Petites
Nummulites, Assilines, Operculines, Discocyclines et Alveolines. Le
niveau inferieur calcaire (a) contient surtout des Nummulites, bien

qu'au sommet de ce dernier se situe un niveau tres riche en petites
Alveolines. Le banc de gres vert (b) contient une faune plus variee,
composee surtout d'Assilines, Discocyclines et Nummulites. La
determination des Nummulitides donne un age Ypresien. Mentionnons:

Nummulites atacicus Leym.
Nummulites planulatus Lamk.
Assilina cf. granulosa d'Arch.

II reste ä determiner les autres foraminiferes. On peut toutefois
signaler que les Alveolines sont petites et courtes, ce qui est le cas pour
Celles de l'Eocene inferieur *. Sur le plan de la sedimentation, on constate
une grande analogie entre 1'Ypresien et le Lutetien: Epaisseur reduite,
depots grossiers ä granulometrie heterogene, allure tourmentee de la
stratification et bancs degenerant en breche intraformationnelle dans
le Lutetien.

Ces deux terrains se sont deposes en milieu peu profond, instable,
balaye par les courants ou brasse par les vagues. Comme autre similitude
entre les deux etages, on peut ajouter celle de la faune. Par contre, la
sedimentation du Priabonien est tres differente.

Si Ton suit ces depots en direction de la Dent des Portes, on s'aper-
poit que l'Ypresien disparait apres quelques centaines de metres et que
le Lutetien repose directement sur le substratum cretace superieur. Un

peu plus loin, l'Ypresien reparait sous le Lutetien, mais ä la hauteur du
chalet du Charbonnet, les deux etages disparaissent et ce sont les gom-

* Nous avons sounds les Alveolines ä M. L. IIottinger, qui a bien voulu
les determiner. Nous l'en reinercions sincerement. II a trouve:

A. oblonga d'Orb.
A. cf. oblonga d'Orb.
A. cf. baldaccii Ch.-R.
A. (Glomalveolina) minuiula Reichel
A. (Glomalveolina) cf. lepidula Schwager.

Les especes oblonga et minutula sont cuisiennes (Ypresien). Les especes
cf. baldaccii et cf. lepidula indiqueraient le Paleocene superieur.

En outre, parmi les Alveolines du Lutetien, on a:
A. cf. munieri Hott.

ce qui indiquerait le Lutetien moyen.
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pholites du Priabonien qui reposent directement sur le Cretace superieur.
A partir du passage du Charbonnet, toujours plus au Sud, on retrouve
l'Ypresien et le Lutetien. Mais 300 metres plus loin on n'observe plus

que du Lutetien, devenu brusquement epais (10 m). Enfm, peu apres,
ce dernier terrain disparait ä son tour. Partout ailleurs, dans le synclinal
du Charbon, on observe le Priabonien sur le Cretace superieur, sauf en
deux autres points oil les terrains en question forment des reliques
reduites: D'une part ä la Tete noire oü l'on a un metre d'Ypresien, sans

Lutetien, d'autre part au pied de la Pointe de Banc Plat oü le Lutetien
et l'Ypresien sont visibles, bien que ce dernier soit reduit (1 m) par
erosion.

Le second groupe d'affleurements se situe dans la vallee d'Aillon,
dans le Sud des Bauges. Ces terrains se disposent d'une fa^on plus
simple. Suivons le Nummulitique du flanc S-E du synclinal en remontant
au N. A la hauteur du Col des Pres, on voit apparaitre l'Ypresien et
le Lutetien. L'Ypresien a un facies et une epaisseur similaires ä ce que
nous avons dejä decrit plus haut, sauf que le banc glauconieux n'existe

pas. De plus on observe un conglomerat de base tres bien developpe,
dont les silex ne presentent pas la patine verte de ccux du Lutetien. Ce

dernier est identique grosso modo ä celui de la Montagne du Charbon.
Ces deux terrains forment une bände constante de 3 km jusqu'ä Aillon-
le-Jeune oil Ton constate toutefois que l'Ypresien s'est reduit ä moins
de un metre. Dans la bände de calcaire ä grandes Nummulites qui
s'etend de « Chez Curie » ä la Bottiere, l'Ypresien est absent. D'un bout
ä l'autre le substratum est constitue par un Cretace superieur presen-
tant des analogies avec les couches de Wang.

Nous avons etudie tous les autres aflleurements de Nummulitique
des Bauges sans decouvrir d'Ypresien sous le Lutetien ou le Priabonien-
Sannoisien.

Sur le plan de la tectonique, nous n'avons pas observe dans les Bauges
de discordances angulaires sensibles entre l'Ypresien et le Lutetien, ni
entre le Lutetien et le Priabonien-Sannoisien. II n'y a done pas lieu de

voir des mouvements tectoniques importants mais de simples effets de

transgressions successives. En effet, les deux premiers terrains, Ypresien
et Lutetien, forment des plaquages tres peu epais (quelques metres) mais
etendus sur des kilometres. Leur conservation n'a pu se faire que grace
ä un faible relief suivi d'erosions reduites, l'une apres le depot de l'Ypresien,

l'autre apres celui du Lutetien.
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Par contre, il existe une discordance angulaire sensible entre les

etages du Tertiaire et le substratum.
A la Montagne du Charbon, dans le flanc S-E du synclinal, l'Ypresien

repose sur les couches de Wang. Sur l'autre flanc, par contre, le Cretace

superieur est moins epais et l'Ypresien transgresse sur le Senonien

marneux avec une discordance sensible. Nous avons fait des observations

analogues pour le Lutetien s'etendant d'Entrevernes au Chätelard. Ainsi,
si l'on etend ä l'ensemble des Bauges ces observations locales, la phase
de plissement antenummulitique semble ancienne. Si l'on tente de la
rattacher ä une phase classique, eile serait peut-etre laramienne. La
direction de cette tectonique, reconstitute d'apres une carte paleogeo-

logique du substratum parait etre sensiblement la meme que celle des

plis actuels. Notons toutefois qu'ailleurs en Savoie, il n'en va pas de

meme. Ainsi au Roc de Chere, il existe une phase pyreneenne.
On peut maintenant poser le probleme relatif ä l'extension de la

mer ypresienne. Elle s'est certainement etendue sur la region des Bauges,
mais ses depots ont subi une periode d'erosion qui les a fait disparaitre
en partie, dejä avant le Lutetien. Ce meme phenomene s'est reproduit
apres le depot du Lutetien et avant celui du Priabonien-Sannoisien.

II ne faut pas oublier qu'ä part ces erosions, des zones de hauts fonds

ont pu etre recouvertes d'eau mais depourvues de toute sedimentation.
Ce processus serait limite ä ce type de depots.

II est done difficile de se prononcer sur la paleogeographie de l'Ypresien.

Ce n'est qu'ä l'apparence et ä l'extension des reliques que l'on
peut dire que la mer de l'Ypresien s'est avancee moins loin vers l'Est
que celle du Lutetien.

Avant de clore cette note, remercions Monsieur le professeur Augus-
tin Lombard qui nous a aimablement renseigne sur la sedimentation
de ces depots.

Universite' de Geneve
Laboraloire de ge'ologie
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C. Fleury, Ed. Frommel, et L. Strassberger. — Le test du rongement
du cobaye, comme expression de Vexcitation psychomolrice produite par
V amphetamine.

Nous avons decrit une technique pour l'inscription de l'excitation
psychomotrice due ä l'amphetamine chez la souris, Celle de l'audiovi-
brographe qui inscrit la marche de l'animal [2]. Le cobaye, par contre,
ne reagit pas comme la souris ä l'injection d'amphetamine, il ne se

deplace pas plus rapidement mais ronge ce qui se trouve ä sa portee *.
Nous avons done construit un appareil tres simple capable d'inscrire

la frequence et l'intensite de ce rongement. Cinq cobayes par lot
experimental sont entreposes dans une caisse rectangulaire de bois de sapin
(dimensions: 52x24x25 cm). Les parois sont doublees ä l'interieur
d'une planche de sapin de deux centimetres d'epaisseur dont le rebord

superieur est ä la hauteur du museau des cobayes. Sur l'une des parois

* Le cobaye injecte de cocaine reagit de la meme fa?on
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